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—Teito-kun, tu es demandé par un client.
—Un client ?
— Oui, un homme installé à la table 6.
Je termine de servir ma cliente avant de me diriger vers la table 6. Bonjour, je m'appelle Teito et j'ai vingt ans. Après avoir terminé le lycée, j'ai quitté le foyer familial pour me construire en tant que jeune adulte. Maintenant, je suis serveur dans un petit restaurant du centre ville de Tokyo et plus que jamais, ce soir les tables sont remplies. À vrai dire, je n’ai jamais pu continuer mes études après avoir quitté l’école, j’ai vécu chez ma tante jusqu’à l’obtention de mon diplôme avant de partir de chez moi.
—K-Kotobukyia-san ?
J'arrive face à Ueto, un habitué de notre restaurant qui s’occupe notamment de la carrière de Sosuke et Haru-chan. Et aujourd'hui comme les autres fois, il vient prendre son café sur mon lieu de travail. Je ne sais pas grand-chose de lui mais il a  trente ans. Il attire le regard des femmes sur lui chaque fois qu’il passe ici. Même ma collègue n’est pas insensible à son charme. Il faut dire qu’il a tout du parfait mannequin. Grand brun ténébreux, ses yeux clairs mettent en avant son charme irrésistible. Ueto a vraiment le sens de la mode et n’hésite pas à mettre certaines pièces de marques issues de sa garde robe en avant pour appuyer un peu plus que son style. Il ne manque pas d'argent mais il n'arrive pas à avoir de relations sérieuses depuis son divorce.
Je sais qu’il a une petite fille de dix ans, mais c’est à peu près tout ce que je peux dire à son sujet.
— Installe toi avec moi.
— Je ne peux pas, lui réponds-je. Je suis en plein service.
Nous arrivons à l’heure creuse certes, mais quand même !
—Tu n’as qu’à prendre ta pause, je te paie un café.
—Je ne peux pas accepter...
Ma collègue me fait signe au loin d’accepter. Même elle s’y met. Sérieusement...
Je finis par céder et retire mon tablier pour m’installer à table avec lui. Yuka nous sert deux cafés.
—Sosuke va jouer dans une série.
—Oui, il n'arrête pas de m'en parler.
Haruka a refusé un rôle car elle devait déjà honorer un autre contrat à Dubaï mais son frère trouve que cela peut être amusant. So’ s'est jeté la tête la première dans cette série et a la lourde tâche de jouer le personnage principal.
— Et toi ? Me demande-t-il.
—Quoi, moi ?
Je le regarde, perplexe alors que lui me sourit tout en ajoutant un sucre à son café.
— Ton petit ami ne va pas tarder à venir te voir.
Je rougis.
— Pour avoir plus d’expérience que toi, je vois bien que tu n’es pas amoureux de lui.
— Ehh ?
— Asahina-kun est un garçon sérieux, mais terriblement naïf. Le pauvre.
Actuellement, je suis en couple avec Hirato. Après m’avoir avoué son amour au lycée, on a fini par se perdre un moment. Mais un jour, je suis venu frapper à la porte de chez lui pour qu'il me console. Depuis qu’on a couché ensemble cette fois là, je me suis mis à me fréquenter. Notre relation vient à peine de commencer et Ueto arrive à lire en moi comme dans un livre ouvert.
Encore un peu et je tomberai véritablement amoureux de lui. Je le dois pour... pour pouvoir définitivement tourner la page.
Mon client est parfaitement au courant de la nature de notre relation. Il ne s'en mêle pas plus que ça et je le remercie pour cette marque de respect. Hirato et lui ont l'habitude de boire un café ensemble en attendant que je termine mon service. Puis mon petit ami me récupère pour me raccompagner chez moi, ou chez lui selon mon humeur. D'ailleurs, la petite clochette retentie et je me lève pour aller l'accueillir. Je salue l’homme à la chevelure brune et renoue mon tablier noir à ma taille avant de me diriger vers la porte vitrée du restaurant.
—Bonsoir et bien...ven...
Je reste figé lorsque mon regard se pose sur elle. Cette fille que j'ai rencontré quand elle était encore qu’une simple collégienne.
— M-Magaly-chan ?
Magaly-chan est la petite sœur de Ren, mon premier amour. Nous nous sommes séparés à la fin du lycée. Quand Ren a été hospitalisé, j’ai souvent été lui rendre visite. Il est resté plusieurs semaines dans le comas et quand il a rouvert les yeux, j'ai préféré mettre fin à notre relation. Ensuite, j’ai arrêté d’aller lui rendre visite, changé de numéro de téléphone et je l’ai bloqué de mes réseaux sociaux. En prenant du recul, je m’en suis voulu d’avoir pris à ma sœur le garçon qu’elle aimait. Et même sans ça, Ren a été blessé par ma faute.
Je ne mérite pas son amour.
Je ne parle plus à ma famille et j’ai pris mes distances avec la sienne. Pourtant, j’adore Takuma et Magaly. Cette histoire nous a tous les deux détruits mais j’espère que Ren a pu se  reconstruire.
— Que fais-tu ici ?
Si j’ai tout fait pour oublier Ren, le visage de sa sœur me rappelle tous nos souvenirs ensemble. Je me remémore notre première rencontre, et ce concours de beauté à l’époque. De notre premier baiser et sortie en amoureux. Je ne pourrai pas oublier tout ce que nous avons vécu. J’ai beau lutter, le destin me rappelle toujours notre passé. Ren est toujours présent dans mon cœur. Mes lèvres n'ont jamais oublier les siennes, tout comme mon corps, son être. Je ne dois pas...
— T-Teito-kun... prononce-t-elle du bout des lèvres. C'est vraiment toi ?
Sa voix se brise dans sa gorge, nouée par les larmes qui perlent de ses yeux.
—Teito-kun !
Devant tout le monde, Magaly me saute dans les bras pour pleurer contre moi. Gêné par la situation, je ne sais pas où me mettre. T-Tout le monde nous regarde, je ne sais pas quoi faire ! Mais Magaly-chan est devenue une jolie jeune fille en grandissant et je suis heureux qu'elle porte les couleurs de notre uniforme.
—M-Magaly-chan...
Je passe mes bras autour d’elle pour la serrer contre moi. Elle m’a tant manqué !
J’ignore même la cloche qui sonne quand s’est Hirato qui débarque dans le restaurant. Mon petit ami nous regarde, et comprend parfaitement ce que veut dire cette situation. Mais c’est plus fort que moi, je ne peux pas me retenir.
Ueto-san le rejoint et pose sa main sur son épaule comme pour le réconforter à sa manière.
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Après le travail, je suis rentré avec Hirato. Dans la voiture alors que nous échappons à la pluie, je repense à Magaly-chan sans décrocher un mot à Hirato. Je regarde l'averse tomber sur la ville depuis ma place passager, perdu dans mes pensées.

Je vis dans un petit appartement pour célibataire dans un quartier un peu plus loin.

Quand il s'arrête à un feu, je le regarde et me rends compte à quel point il est beau et que j'ai de la chance de l'avoir à mes cotés. Malheureusement, il a assisté mes retrouvailles avec Magaly-chan alors que je m'étais promis de ne jamais le mêler à cette histoire.

—Hirato ?
—Mh ?
Il ne me regarde pas mais je comprends que j'ai son attention.

— Je peux dormir chez toi ?
—Hein ? Mais tu...
Je ne veux pas rester tout seul chez moi après ce qui s'est passé. Cela fait plusieurs mois qu'on sort ensemble alors pourquoi je n'arrive pas à tomber amoureux de lui ?

Pourquoi ?

Tout serait pourtant plus simple si je lui retournais ses sentiments.

Hirato acquiesce au bout d'un moment sans insister sur mes raisons. Je... en vérité, je profite de son dévouement pour oublier tous mes tracas, mais la vérité c'est que ma volonté ne me suffit plus. Je n'arrive pas à oublier Ren.

Je suis un égoïste qui ne mérite pas son affection mais pour quelques heures, je préfère être en sa compagnie que de ruminer dans mon coin.

—Ça me fait plaisir que tu prennes l'initiative.

C'est toujours lui qui vient à la maison en en temps normal. Je peux bien faire un pas vers lui pour une fois.

—On est arrivé.

Hirato se gare dans la cour et m'ouvre la portière pour que je puisse sortir. Nous passons par un petit chemin qui mène jusqu'au portail de sa résidence. Hirato n'a pas pu ouvrir la bonbonnière dont il rêvait car lui aussi à rencontrer de nombreuses embûches sur son chemin. Mais il est tout de même heureux dans son quotidien. Ses parents lui ont laissé leur appartement quand Maya a emménagé avec son petit ami pour partir vivre à la campagne.

—Fais comme chez toi.

Je range ma veste sur le portant pendant qu'il ferme la porte à clés. C'est toujours aussi beau ici. L'entrée donne directement sur un grand salon ouvert sur la cuisine. Je m'installe sur le canapé pendant qu'il nous prépare un petit remontant. Seulement, je n'ai pas envie de l'attendre.

J'arrive dans son dos et le serre dans mes bras pour attirer son attention. Hirato arrête alors tout ce qu'il fait.

—Tu es vraiment sur que c'est ce que tu veux ?
—Oui.
Nous ne sommes plus des lycéens, nous sommes des adultes maintenant. Et rapidement, notre envie de l'autre prend le dessus. Hirato se retourne dans notre étreinte pour venir m'embrasser avec beaucoup d'ardeur. Très vite, on se déshabille tout en gagnant sa chambre.

Ça me fait toujours le même effet de coucher avec lui dans ce grand lit. Hirato est doux et attentionné dans ses baisers et ses caresses. Mais ce soir, je ne veux pas me contenter de recevoir. Rapidement, je me mets à quatre pattes devant lui et viens mettre ma tête entre ses cuisses pour le sucer. Il prend soin de retirer mes lunettes et de les mettre en sécurité car ce serait regrettable de les casser pendant une partie de jambes en l'air.

Je le caresse de ma langue en même temps que ma main suit les mouvements. Il gémit et m'appelle par mon prénom tout en basculant légèrement sa tête en arrière. Je ne saurais dire si je suis doué mais sa réaction me fait chaud au cœur.

J'ai tout appris avec lui. Si Ren a été mon premier amant, c'est Hirato qui m'a tout enseigné.

—Bordel, tu vas me faire jouir.

Il suce deux de ses doigts avant de se redresser légèrement. Il me laisse continuer ma fellation mais glisse sa main sur mes reins avant de la passer entre mes fesses pour venir enfoncer ses doigts à l'intérieur. Je cris doucement d'un plaisir soudain et Hirato en profite pour prendre ma tête entre ses mains. Il m'embrasse délicieusement la bouche avant de me présenter sa langue. Rapidement, il reprend le dessus.

Quand il se met au-dessus et qu'il me domine, j'adore l'expression de son visage.

Il termine de retirer nos derniers vêtements et c'est peau contre peau que ce fait le reste de notre échange.

Hirato est quelqu'un de bien. Terriblement bien. Et si je lui porte une grande affection, je n'y arrive pas. Pourtant, il a tout pour lui : de magnifiques cheveux gris et yeux roses écarlates. Un corps musclé et protecteur qui sent bon. Je ne peux que me sentir coupable de ne pas répondre à ses attentes.

Malheureusement, en revoyant Magaly-chan, j'ai revu Ren à travers son regard. Même si je n'ai que son image de lycéen en souvenir, je suis toujours amoureux de lui.

De ma vie, je n'ai jamais aimé autant quelqu'un.

—Ah... Ren...
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—Vous vous êtes disputés ?

Kotobukyia-san est présent ce soir là  encore. En plein service, il m'arrête par le bras pour m’adresser la parole.

Kotobukyia-san regarde sa montre et comprends que ce soir encore, Hirato  ne viendra pas. Après avoir revu Magaly-chan, nous sommes allés chez lui. Mais nous avons fini par nous disputer avec Hirato.

Il regarde sa montre pour me faire prendre conscience de l'heure qu'il est. Voyant qu'il est déjà tard, je me rends compte qu'Hirato ne viendra pas me chercher ce soir. Comme d’habitude, il ne s’est pas énervé.  Hirato  à été blessé par mon comportement de la dernière fois. Bordel, il n'y a que moi pour prononcer le nom d'un autre au lit, sérieusement... je dois avoir un problème.

— Si jamais tu décidais vraiment de te séparer de lui, fais moi signe.

Je le regarde, perplexe.

—Que voulez-vous dire ?

Kotobukyia-san sourit,  puis se lève  en laissant  l'addition sur la table.

—Ton petit ami m’intéresse beaucoup et ce serait vraiment dommage de laisser ce garçon devenir célibataire.
—Ehh ?
EEEEHHHHH ?!!

Quand il me passe devant  pour quitter le restaurant, il est déjà trop tard pour lui demander des comptes. D-De quoi ? Q-Q-Que vient-il de d...dire ? Je ne peux pas croire que Kotobukyia-san soit attiré par mon petit ami !

Enfin, d’un côté, Hirato a tout du parfait petit ami. Beau, intelligent, sportif et souriant. C’est un garçon bienveillant, volontaire et toujours optimiste. Même quand il est énervé, il ne crie jamais. Même quand j’ai prononcé le nom d’un autre, il m’a pardonné en disant me comprendre.

—Teito-kun !

L'une de mes collègues vient me trouver et me sort de mes pensées.  Elle arrive pour prendre le relais. Une fois mes affaires récupéré, je quitte mon lieu de travail. Mais alors qu’il pleut, on me tend un parapluie.
Ueto-san m'a attendu afin de me ramener ce soir.
—Allez, on y va.

Gêné, je n’arrive pas tout de suite à le remercier. Je le suis jusqu’au parking où il a garé sa voiture. Ce n’est pas  le manager des jumeaux Ikki pour rien. Cet homme possède une imposante voiture de luxe,  belle est sportive qui ne passe pas inaperçu.

À l'intérieur, il y a tout le confort nécessaire : sièges en cuir, options  technologiques dernier cri, tableau de bord moderne, on ne manque pas de confort  dans cette voiture.

— Alors, qu'as-tu fait pour qu'il te fasse à ce point la tête ?

Il démarre en même temps et prend la route. Il met le GPS pour se repérer plus facilement sur la route. Par moment, il active les essuie-glace pour dégager son pare-brise.

—R-Rien en particulier.

Je ne peux quand même pas lui dire la vérité. Je veux dire, ça ne ferait que blesser Hirato davantage.

—Tu
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